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Chère Sylvie Cordesse Marot, 
 
On vient de me transmettre votre mail en date du 15 février adressée à 
«redaction@alternatives-economiques.fr ».  Je ne chercherai pas à nier que nous nous sommes 
bien plus intéressés aux positions défendues par vos collègues de l'Apses, concernant le 
nouveau programme de l'option SES de seconde. Cela ne signifie pas que nous rejetions 
l'existence d'un enseignement d'économie et gestion, ni nions son intérêt. J'ai d'ailleurs pris 
connaissance des critiques formulées au projet de programme par votre association. Et 
je sais qu'au-delà des rivalités entre disciplines, vos positions ne sont pas si éloignées de celles 
de la plupart des profs de SES sur ce que devraient être les programmes de ces deux 
enseignements d'initiation. 
Pour notre défense, j'observerai seulement que le contenu même du programme proposé 
pour les SES dénature radicalement le contenu historique de cette discipline, et risque de 
dissuader bien des élèves de s'orienter ultérieurement vers la filière ES, surtout si les 
programmes de Première et Terminale sont remis en cause dans les prochains mois dans le 
même esprit. Il ne m'avait pas semblé, mais sans doute ai-je tort, que la dénaturation 
était aussi forte pour ce qui concerne l'Economie-gestion. 
Ensuite, vous devez prendre conscience que les médias s'intéressent aussi plus directement 
aux faits qui sont directement portés à leur connaissance. Ce n'est pas bien, mais c'est comme 
ça. Or, nous avons été fortement sollicités par les profs de SES pour parler des attaques 
dont ils font l'objet et c'est seulement aujourd'hui, et pour la première fois, que notre 
magazine, à ma connaissance, reçoit une information de votre part, sur le mode du reproche. 
Il n'y a aucun désir de notre part de privilégier une discipline sur une autre, même si, 
pour être tout à fait honnête, nous comptons plus d'abonnés auprès des enseignants et lycéens 
de SES que d'E&G (sauf au niveau BTS) ! 
Au-delà, l'intérêt des médias - et sur ce plan, Alternatives Economiques est plutôt moins pire 
que les autres ! - se porte essentiellement vers la filière ES, que ce soit pour l'accabler ou pour 
la défendre. De fait, les élites de notre pays se désintéressent du contenu des 
enseignements d'éco gestion (sans doute parce que, comme vous le notez très justement, 
leurs enfants ne suivent pas les filières techno) alors que l'enseignement de SES est 
constamment voué aux gémonies par l'Institut de l'entreprise, le Codice, etc... tandis que les 
magazines et quotidiens économiques « du côté du manche » répètent d'année en année les 
mêmes critiques à son égard comme l'illustrent encore de récentes articles de La Tribune et de 
l'Expansion.  
Les SES seraient même le grand responsable de la soi-disant inculture économique de nos 
concitoyens ! Il est normal qu'Alternatives Economiques, en dehors même de ses intérêts 
commerciaux bien compris, se positionne sur ce sujet. 
Pour autant, je suis bien d'accord avec vous que l'enseignement de gestion peut être tout 
aussi nécessaire et formateur et vous avez sans doute noté que nous consacrons dans nos 
colonnes des papiers à la gestion, à l'entreprise, au management, et que nous publions chaque 
année un best of de nos articles sur ces sujets.  Il est sûr, et vous le dénoncez à juste titre, 
que l'origine sociale des élèves des filières technologiques conduit trop souvent à 
dévaloriser les enseignements qui y sont dispensés. Il est évidemment tout aussi possible 
de faire réfléchir les élèves en leur dispensant des savoirs peut-être moins « théoriques » 



que ceux enseignés dans les filières générales mais qui, parce qu'ils sont plus en prise avec 
la réalité, contribuent souvent à leur  redonner le désir, l'envie d'apprendre. 
 
En conclusion, j'aimerais poursuivre le dialogue entamé avec vous. Vous avez sans doute 
l'occasion de passer régulièrement à Paris. Je serai très heureux de pouvoir vous rencontrer, 
ou vous invitez à déjeuner si cela vous est possible, afin de parler plus longuement des 
problématiques développées par votre association. J'aimerais de mon côté vous parler plus 
avant du journal et de son projet mais aussi des initiatives associatives que nous avons prises 
(notamment la création de l'Institut pour le développement de l'information économique et 
sociale, www.idies.org     http://www.idies.org/>  ). J'avais depuis longtemps le projet de 
vous contacter à cette fin, votre lettre m'en fournit l'occasion. 

 
 
Bien cordialement à vous, 
Philippe Frémeaux 
 
Directeur d'Alternatives Economiques 
01 44 88 28 95 
06 80 13 15 15 


